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Resume : A partir de la division d'une colonie mere en six lots 
homogenes de cinquante individus, dont un avec la reine, une etude de 
l'organisation sociale a ete effectuee dans le but de retenir des cri-
teres de comparaison a l'echelle intraspecifique. II apparait une re-
lative stabilite au niveau de certaines categories comportementales 
telles que les interactions sociales donnees, les soins au oeufs et 
aux larves et la garde a l'interieur des chambres, alors que d'autres 
categories sont plus variables, notamment 1'inactivity, les activites 
non-specifiques, le fourragement et les activites domestiques. 

La comparaison avec les profils comportementaux obtenus chez 
d'autres especes A' Ectatomma, montre une grande homogyneite au sein de 
ce genre en ce qui concerne les soins aux oeufs qui sont beaucoup plus 
faibles que chez les autres especes de Ponerinae appartenant a des 
genres differents. Ce trait est, vraisemblablejuent, a mettre au compte 
de la structure particuliere de ces oeufs, tres proteges par un cho-
rion rigide, et que l'on retrouve chez toutes les especes de ce genre. 
La tres grande proximity de structure sociale relevye entre E. quadri-
dens et E. tuberculatum, par opposition a E. ruidum, tant sur le plan 
de la frequence des actes situes a l'exterieur du nid que sur le plan 
de la repartition numerique de l'ensemble des ouvri&res sur les prin-
cipaux axes comportementaux presentes dans la s o c i y t y , serait a mettre 
en relation avec une similitude des modes d'exploitation du milieu 
naturel. 

Mots-cles : Ponerinae, organisation sociale, evolution, Formici-
dae . 

Summary : The social structure of Ectatomma quadridens: a compa-
rison within the genus Ectatomma. 

A colony of Ectatomma quadridens was divided into six 
homogeneous groups of 50 individuals (one including the queen) provi-
ded with a fixed number of eggs, larvae and pupae. A study of their 
social organization was performed in order to specify the criteria for 
intraspecific comparisons. The results show a relative stability of 
some behavioural categories such as giving social interactions, egg-
care, larval-care and guarding inside nest chambers, while other cate-
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gories are more variable, namely inactivity, non-specific activity, 
foraging and domestic activity. 

The comparison of the behavioural profiles recorded for other 
species of the genus Ectatomma, shows a great homogeneity within this 
genus for egg-care which is weaker than in other ponerine species from 
different gena. This pattern is to be linked with the peculiar struc-
ture of these eggs, well protected by a rigid chorion, as is the case 
for all species of this genus. The high similarity between the social 
structure recorded for E. quadridens and E. tuberculatum, versus E. 
ruidum, based on the frequency of acts performed outside the nest and 
on the numeric repartition of the workers within the principal beha-
vioural axes presented in the society, might be correlated with a si-
milarity in the strategies of biotope exploitation. 

Key words : Ponerinae, social organisation, evolution, Formici-
dae. 

INTRODUCTION 

Ectatomma quadridens est, assez paradoxalement, une espece peu 
connue. C'est l'une des deux premieres especes de fourmis sur lesquel-
les aient ete etudies les organes de stridulation par Landois en 1874 
mais, depuis cette date, elle n'a pratiquement fait l'objet d'aucune 
autre etude, exception faite de quelques travaux portant sur 1'analyse 
enzymologique et pharmacologique de son venin (Schmidt et coll., 1980, 
1984, 1986; Schmidt, 1985), et d'une etude histologique de la glande 
de Dufour realisee tout recemment par Billen (1986). 

D'une repartition moins ytendue qu'f. ruidum, E. quadridens oc-
cupe neanmoins une gamme importante de biotopes assez largement dis-
tribues depuis Panama jusqu'au nord de 1'Argentine (Brown, 1958; 
Kempf, 1972; Kugler et Brown, 1982). Cette ponerine recherche des zo-
nes ouvertes (chemins, clairieres) ou des chemins de traverse a l'in-
terieur de bosquets pour y etablir ses nids, souvent peu profonds. 
Quoique terricole comme E. ruidum, elle fourrage dans les arbres au 
meme titre qu'i1. tuberculatum (F. Fernandez, in litt.) et, comme elle, 
exploite les homopteres. 

Ces caracteristiques bioecologiques, qui se situent a mi-chemin 
entre celles d'f. ruidum et d' E. tuberculatum, rendaient interessante 
la comparaison de la structure sociale d' E. quadridens avec celle des 
ces deux especes qui, quoique appartenant au meme genre, presentent 
entre elles des differences assez nettes, vraisemblablement en rela-
tion avec leur habitat et le mode d'exploitation de leur environnement 
(Lachaud et coll., 1984; Perez-Bautista et coll., 1985). 

MATERIEL ET METHODES 

Le repertoire comportemental d'E. quadridens a ete etabli a par-
tir d'observations visuelles realisees sur une societe recoltee au Ve-
nezuela et renfermant environ 800 ouvrieres, une femelle et une quan-
tity importante de couvain de tous les stades. 

Afin de tester la variability au sein de la societe et un cer-
tain nombre de criteres de comparaison a l'echelle intra- et interspe-
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EE : A c t i v i t y 4 1'extSrieur : 11.9 
: ( 9.5 - 2 3 . 2 ) 

GEN : Garde \ 1'entree du nid : 5.9 
: ( 3.6 - 6.6) 

GIN : Garde i l'intSrieur des chanbres : 0.8 
: ( 0.4 - 2.4) 

NSN : A c t i v i t y non-spicifiques (y coupris : 22.9 
les toilettes individuelles) : (19.2 - 36.1) 

IN : Inactivity : 28.9 
: (19.9 - 37.8) 

ISD : Interactions sociales donnees : 7.8 
: ( 6.3 - 9.3) 

ISR : Interactions sociales regues 4.4 
: ( 3.2 - 5.9) 

AA : Ac t i v i t S s alimentaires (y compris 3.0 
le transport de p r o i e ) : ( 0.9 - 4.0) 

AO : A c t i v i t y o r i e n W e s sur les oeufs 0.2 
: ( 0.0 - 0.3) 

Al : A c t i v i t y o r i e n t S e s sur les larves 4.9 
: ( 4.1 - 7.4) 

AC : A c t i v i W s orientfees sur les cocons : 2.8 
: ( 1.6 - 3.9) 

ADN : A c t i v i t y domestiques : 1.0 
: ( 0.3 - 3.5) 

ISD + ISR : 
R1 : : 0.22 t 0.03 

AA • NSN + IN 

ADN + AA t ISD + SAC : 
R2 : : 0.28 t 0.04 

GEN + GIN + IN + ISR t SPC + NSN 

Tableau I : Analyse comparative des 6 lots a partir de differents in-
dices et differentes categories comportementales. 
Inter-group comparative analysis involving various indices 
and behavioural categories. 
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cifique, 6 lots ont ete constitues. Chacun d'eux comprenait : 15 
oeufs, 60 larves, 10 cocons et 50 ouvrieres marquees individuellement 
et prelevees dans des proportions identiques dans chacune des chambres 
de la societe mere afin d'assurer le maximum d'homogeneite entre les 
lots. Un des 6 lots contenait la reine. 

L'etude de ces 6 lots a ete realisee par une methode d'enregis-
trement photographique automatise (Corbara et coll., 1986), a raison 
de 100 photos prises a intervalles reguliers de 30 minutes. Pour le 
traitement des donnees, nous avons utilise une methode de classifica-
tion hierarchique ascendante (CAH2C0) combinee a une analyse facto-
rielle des correspondances. 

RESULTATS 

Pour permettre les comparaisons avec les resultats obtenus 
precedemment pour les deux autres especes d 'Ectatomma (Fresneau et 
coll., 1982; Corbara et coll., 1986), l'ensemble du repertoire a ete 
regroupe en 12 categories comportementales standards (voir Tableau I). 

Pour un certain nombre de categories comportementales, la varia-
bilite est relativement importante entre les lots. C'est notamment le 
cas pour EE, NSN, IN. D'autres categories presentent par contre une 
stabilite remarquable: ce sont les toilettes sociales donnees (TDN), 
les soins aux larves (AL) et les soins aux oeufs (AO). Ces derniers, 
tres faiblement representes par rapport aux autres activites comme 
c'est le cas chez les autres especes d'Ectatomma, presentent leur taux 
le plus eleve dans le lot contenant la reine du fait de l'inactivite 
importante manifestee par celle-ci sur ce type de couvain. 

Cette stabilite se retrouve au niveau de certains indices utili-
ses pour les comparaisons intra- et interspecifiques (voir Tableau 
II). Ainsi, le rapport des "interactions sociales" sur les "activites 
auto-centrees" (Ri) ne varie que de 0.18 a 0.25 (moyenne: 0.22 ± 
0.03). Quant au rapport des "activites dynamiques" sur les 'activites 
passives et non-sp<5cifiques" ( R 2 ) , il oscille entre 0.21 et 0.33 (mo-
yenne: 0.28 ± 0.04). 

A la suite de l'analyse par classification hierarchique, les 
dendrogrammes obtenus sur les 6 lots ont mis en evidence 1'existence 
de 5 sous-castes comportementales. Nous ne rapportons ici que les re-
sultats obtenus sur le lot le plus repr^sentatif: le lot n° 6, conte-
nant la reine. , 

Les profils comportementaux des 5 groupes fonctionnels ont ete 
rapport^s sous forme d'un sociogramme (Fig. 1). Ces 5 sous-castes, qui 
apparaissent en colonne dans le sociogramme, se caracterisent de la 
maniere suivante: 

- Le groupe 1 presente une activite importante concernant les 
soins aux oeufs (AO) et aux larves (AL), mais egalement un taux 
eleve d'activites domestiques (ADN). II ne comprend que 3 indi-
vidus (6% des effectifs) parmi lesquels se trouve la reine dont 
le profil se reduit, en fait, quasi essentiellement a de l'inac-
tivite sur les oeufs et les larves. 

- Le groupe 2, forme de 5 individus (10% des effectifs), presente, 
par rapport au groupe precedant, un glissement des specialisa-
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Figure 1 : Sociogramme d'une colonie experimentale d'Ectatomma qua-
dridens comprenant une reine, 50 ouvrieres et du couvain 
de tous les stades. (Voir le tableau II pour les legen-
des). 
Sociogram of an experimental colony of E. quadridens in-
cluding one queen, 50 workers and a fixed number of brood 
from all stages. (See table II for the legends). 
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tions qui sont davantage orientees vers les soins aux larves 
(AL) et aux cocons (AC), ainsi que vers les interactions socia-
les donnees (ISD) et les activities non-specifiques (NSN). 

- Le groupe 3, numeriquement le plus important avec 19 individus 
(39% des effectifs), presente un profil intermediaire domine par 
une frequence elevee d'activites alimentaires (AA) et d'interac-
tions sociales resues (ISR). De ce fait, il est en etroite re-
lation avec le groupe 2. 

- Le groupe 4, constitue de 11 individus (22% des effectifs), se 
compose essentiellement d'ouvrieres inactives (IN) presentant 
egalement une specialisation nette sur les comportements de gar-
de a l'interieur des chambres du nid (GIN). 

- Le groupe 5, enfin, avec 11 individus lui aussi (22% des effec-
tifs), detient le monopole de la garde (GEN) et des activites 
realisees a l'exterieur (EE). 

DISCUSSION 

Les resultats obtenus ici sur E. quadridens, mettent en evidence 
d'une part la variability que l'on rencontre au sein d'une meme colo-
nie, mais, egalement, les caracteristiques essentielles qui differen-
cient 1'espece quadridens des autres especes du meme genre. En effet 
si, comme nous l'avons vu, la variability peut se reveler assez forte 
sur certaines categories comportementales comme IN, NSN ou EE, il n en 
teste pas moins que les valeurs obtenues pour E. ruidum et E. tubercu-
latum (figure 2) se situent, dans la majorite des cas, a l'exterieur 
de 1'intervalle de variation enregistre pour E. quadridens. 

II est interessant de remarquer que le profil comportemental en-
registre pour le lot n° 6, qui contenait la reine, ne se differencie 
pas fondamentalement des lots orphelins, les valeurs obtenues pour 
chaque categorie comportementale se situant toujours a l'interieur de 
1'intervalle de variation des 5 lots orphelins, a 1'exception des 
soins aux oeufs. Encore faut-il noter que, dans ce dernier cas, la 
difference provient quasi exclusivement du comportement de la reine 
elle-meme qui presente beaucoup d'inactivity sur les oeufs. II appa-
rait ainsi que la structure sociale qui se developpe au sein des lots 
orphelins peut parfaitement s'organiser suivant les caracteristiques 
de 1'espece et se maintenir en l'absence de la reine. Le role de cel-
le-ci se limiterait alors a assurer le renouvellement des ouvrieres et 
de la societe en tant que telle (c'est-a-dire par 1' intermediaire de 
la production de sexues) sans jouer veritablement de rSle-cle dans la 
cohesion de la society comme cela a ete propose pour d'autres especes 
de sous-families plus yvoluyes (Carlin et Holldobler, 1983). 

En fait, plus que la reine elle-meme, il semble que ce soit le 
couvain qui constitue le pole essentiel autour duquel se structure la 
societe (voir Fresneau et coll., 1989). Certaines caracteristiques de 
ce couvain (quantite, autonomie des larves, efficacite des protections 
naturelles, ...etc.) peuvent alors prendre une importance tout a fait 
exceptionnelle qui va avoir des repercussions sensibles dans le type 
d'organisation sociale qui en resulte. Ainsi, les caracteristiques 
morphologiques des oeufs d'Ectatomma qui, chez toutes les especes etu-
diees dans ce genre, ont la particularity de prysenter un chorion tres 
rigide et tres resistant assurant, apparemment, une excellente protec-



271 

40 
30-
2 0 -

10 

0 
l l l f H i I l c l 

3 5 6Q2 4 1 T R 2 ' 3 D ' 5 T R 5 4 1 6 3 2 Q T R 
E E IN I S 

x 

1.50 
1.25 

1 
0.75 
0.50 
0.25 

f f l n r i r 

12 

10 

8 

6 

i 
6 5 4 1 2 3 

Q T R 
2 5 4 6 3 1 

Q T R T R 
A O A L A C 

Figure 2 : Comparaisons interspecif iques au sein du genre Ectatomma. 
Q: E. quadridens (les chiffres correspondent au differents 
lots homospecifiques); T: E. tuberculatum; R; E. ruidum. 
EE; activites externes; IN: inactivite; IS; interactions 
sociales (donnees et regues); AO; activites dirigees sur 
les oeufs; AL: activites dirigees sur les larves; AC: ac-
tivites dirigees sur les cocons. 
Interspecific comparisons within the genus Ectatomma. Q 
E. quadridens (the numbers correspond to the different ho 
mospecific groups); T; E. tuberculatum; R: E. ruidum. EE 
external activities; IN: inactivity; IS: social interac 
tions (given and received); AO; egg-care activities; AL 
larvae-care activities; AC; pupae-care activities. 

tion, conduisent a retrouver, aussi bien chez quadridens que chez rui-
dum ou tuberculatum (Fresneau et Lachaud, 1984; Corbara et coll., 
1986), des soins aux oeufs extremement peu frequents par rapport a 
tout ce que l'on connait chez les autres especes, tant de ponerines 
que d'autres sous-families. 

Un second pole structurateur de 1'organisation sociale raerite 
une attention toute particuliere: il s'agit des activites exterieures 
et de la garde a 1'entree du nid. Lorsqu'on compare les trois especes 
d'Ectatomma, on note que la part du profil comportemental consacre par 
E. quadridens a ces activites se situe a mi-chemin entre E. ruidum et 
E. tuberculatum, avec une tendance plus nette vers cette derniere es-
pece. Ceci est a mettre en relation avec le mode d' exploitation de 
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1'habitat propre a chacune de ces especes. Le tres faible investisse-
ment dans les activites exterieures enregistre pour E. ruidum corres-
pond en effet assez bien a celui constate chez d'autres ponerines, 
telle Pachycondyla (= Neoponera) apicalis (Lachaud et coll., 1984; 
Fresneau, 1985), dont I'activite d'approvisionnement se realise essen-
tiellement au sol. Par contre, de ce point de vue, E. tuberculatum est 
beaucoup plus proche d'autres ponerines essentiellement arboricoles, 
telle P. (= N.) villosa (Perez-Bautista et coll., 1985) dont l'aire de 
chasse est tridimensionnelle (Lachaud et coll., 1982; Garcia-Perez et 
Camargo, 1987). Chez E. quadridens, 1'exploitation preferentielle de 
la strate arbustive ou arboree par rapport au sol (F. Fernandez, in 
litt.) semble pouvoir expliquer cette position intermediate constats 
au niveau de 1'investissement dans les activites externes et egalement 
au niveau du nombre d'ouvrieres affectees a ces taches. II semble ain-
si que tende a se confirmer l'hypothese selon laquelle (Perez-Bautista 
et coll., 1985), en se repercutant sur la structure meme de la socie-
te, les contraintes imposees par l'habitat peuvent jouer un role plus 
decisif dans l'evolution de l'organisation sociale que la proximite 
phylogenetique des especes. 
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